Chère Maman,

Toi , la petite fille aragonaise née dans le quartier des Délices de Saragosse, toi qui a traversé l’Europe ballottée par le tumulte  des guerres qui ont marqué à jamais ton enfance et ton adolescence, tu t’es revendiquée très tôt « Citoyenne du monde »  et pacifiste. Tu as toujours eu à cœur de témoigner du passé avec un souci de vérité et sans jamais t’apitoyer. Avec une volonté de fer et la  pugnacité qu’on te connaît, tu as fait face aux aléas de la vie qui ne t’a pourtant pas épargnée. 

Tu avais 3 ans quand la guerre civile espagnole éclata, tu en avais 8 quand tu arrivas en Allemagne ; puis à 10 ans tu découvrais la France. Tu étais toujours première en classe en Allemagne, 1ère du canton au certificat d’études en France. Toujours sérieuse et appliquée. Trois langues en 10 années de vie.

Passionnée de littérature, d’histoire, de philosophie, de médecine et de botanique, tu dévorais les livres les uns après les autres.

Tu as rencontré papa qui tel un rayon de soleil est entré dans ta vie par l’humour, la musique, et le chant. Il avait réussi à apprivoiser l’élégante jeune fille discrète et timide… puis 2 mois après, il s’éloignait vers l’Algérie. Tu fus sa marraine de guerre, 2 ans durant, il t’a fallu le réconforter. Tu l’as soutenu dans son combat pour qu’on n’oublie pas les souffrances physiques et morales de cette guerre et qu’on la reconnaisse en tant que telle.

A l’avant-garde de l’écologie, tu soutenais dès les années 70 les mouvements écologistes naissants. 

Convaincue  de l’importance de l’éducation, tu étais au sein du bureau de l’Université Populaire.

Pour une intercompréhension entre les peuples et les cultures, tu participais activement à la diffusion de la langue internationale Esperanto.

Comme tu aimais à le dire, tu étais une « passeuse », une passionnée avec une grande culture générale. Même dans la résidence, tu gagnais tous les Quizz ; et tu nous glissais à l’oreille que pour ne pas t’attirer de jalousie, tu feignais parfois de ne pas savoir répondre. 

Tu as été une mère et une grand-mère dévouée, toujours à l’écoute, disponible, généreuse et bienveillante. Tu as su nous transmettre à la fois ton amour de la vie et le respect du vivant. Tu nous as inculqué le sens de l’effort et de la persévérance, le respect des autres par ta profonde humanité. Une femme au cœur fier, femme de caractère, de conviction, volontaire, exigeante, révoltée contre les injustices de toutes sortes mais pleine d’humour et qui riait volontiers des facéties de ses enfants et petits-enfants. 

Je sais que ta modestie n'aurait pas supporté qu'on te  qualifie de femme exceptionnelle. Et pourtant tu l'étais. Non que tu aies fait des exploits ou mené une carrière brillante. Tu étais  une femme simple, qui ne cherchait ni la lumière ni la gloire.

Merci Maman de nous avoir aimé inconditionnellement 

Merci pour tout

Ton souvenir perdurera dans nos mémoires et nos cœurs à tous, famille et amis.

Dankon Panjo pro via sencondica amo

Dankon pro cio

 Gracias Mamá por tu amor incondicional

Gracias por todo

Hasta siempre…

